
EElle est timide et veut taire
son succès. C’est raté.
Annabel Fillâtre, jeune

fleuriste de bientôt 17 ans, a
été sacrée meilleur apprenti
de France, mardi 16 sep-
tembre, au concours national
des fleuristes. 
Et le moins que l’on puisse
dire, c’est que son maître d’ap-
prentissage, Christelle Garcia,
ne cache pas sa fierté. Sur la
vitrine des “Fleurs de Lisses”, la
boutique du centre commer-
cial du Long-Rayage que gère
ce duo, une pancarte jaune
affiche le succès de l’appren-
tie. Annabel, presque ennuyée
d’être mise en lumière,
s’amuse de la distinction. 
Son quotidien, « faire, défaire,

refaire » avec un matériau
unique, la fleur. Une “ren-
gaine” grâce à laquelle elle
s’épanouit. « J’adore créer des
choses, changer de style et
d’époque, en restant libre et
créative », lâche celle qui parle
d’œuvres quand on parlerait
de bouquets.

Sept heures pour
faire ses preuves

A Rungis (Val-de-Marne), pour
le concours, elle a dû se prêter
à un véritable marathon
d’épreuves. Sept heures pour
faire montre de son talent.
Mais rien d’étonnant au
succès de cette Ollainvilloise
née à Evry. Meilleure élève de
sa classe, scolarisée à l’Ecole

nationale des fleuristes, l’un
des premiers établissements
européens, Annabel est pleine
d’ambition. Sa journée de
travail terminée, elle se
replonge dans ses cours théo-
riques. « Mon but, c’est d’ou-
vrir une boutique », avance-
t-elle.
Tombée un peu par hasard
dans les fleurs, elle qui voulait
devenir coiffeuse, goûte
aujourd’hui son plaisir. « J’ai-
mais aller chez le fleuriste,
voir les fleurs », explique-t-
elle. La voilà promise aux plus
grandes officines parisiennes
de la profession. Le must. 
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Annabel Fillâtre, apprentie
fleuriste de 17 ans, fait ses

armes aux “Fleurs de
Lisses”, dans le quartier du

Long-Rayage. Sa distinction
au concours national des
fleuristes la promet à un

bel avenir.


